
rétablir l’équilibre entre ces deux variables, le Groupe de travail estime qu’il faut intensifier 
la présence des organismes canadiens au sein de la communauté sportive internationale. 
Il considère que la tenue d'événements sportifs internationaux au Canada serait un moyen 
d’asseoir notre réputation dans le domaine du sport international. La plupart des témoins 
ont appuyé les propositions du Groupe de travail concernant le maintien de la présence 
canadienne dans les milieux sportifs internationaux. Cette présence est nécessaire si l’on 
veut que le mérite des athlètes canadiens soit reconnu comme il se doit à l’échelle 
internationale.

Compte tenu des témoignages entendus, le Sous-comité reconnaît que le 
gouvernement fédéral et la communauté sportive ont tous deux un rôle important à jouer 
dans le processus de prise de décision à l’échelle internationale. Le gouvernement a 
notamment fait preuve d’un leadership marqué dans le cadre des efforts déployés à 
l’échelle mondiale pour imposer un boycott anti-apartheid contre l’Afrique du Sud. Le 
Sous-comité espère que l’apartheid prendra bientôt fin et que les athlètes sud-africains 
pourront prendre la place qui leur revient dans les compétitions internationales.

Le Canada a souvent organisé avec succès d’importants jeux internationaux, ce qui a 
été à l'avantage du sport, tant au Canada qu’au niveau international. En 1994, le Canada 
accueillera les Jeux du Commonwealth à Victoria. Le gouvernement a particulièrement fait 
preuve de leadership au sein de la Francophonie et du Commonwealth, ainsi que dans le 
mouvement olympique, pour ce qui est d’accroître les possibilités d’accès à l’égard des 
femmes, des athlètes handicapés et des participants de pays en développement. Cette 
dernière préoccupation a d’ailleurs entraîné la création du groupe de travail du 
renforcement du sport dans le Commonwealth (Working Party on Strengthening 
Commonwealth Sport), présidé par le Canada. Le Sous-Comité appuie fortement l’idée 
selon laquelle le sport se prête particulièrement à la création de liens avec le 
Commonwealth, comme il sait le faire à l’intérieur même du Canada. Le gouvernement du 
Canada, par l’intermédiaire de l’ACDI, a subventionné des projets de développement du 
sport dans la Francophonie. Le Sous-comité presse l’ACDI d’appuyer le programme de 
coopération par le sport au Commonwealth (Commonwealth Cooperation Through Sport 
Program), car il constitue un moyen utile de développer le sport dans les pays du tiers 
monde qui font partie du Commonwealth. Les Jeux internationaux devraient être les 
meilleurs jeux qui soient, non seulement pour les athlètes canadiens mais pour l’ensemble 
des participants, particulièrement ceux des pays en développement.

Par conséquent, le Sous-comité recommande :

33. Que le gouvernement fédéral continue à jouer un rôle de 
premier plan et à exercer son leadership dans la communauté 
sportive internationale et que les orientations qu’il prend
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